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"ET ARTHABASKA APPARTIENT A
"L'ECOLE LAFLAMMB-DOUTRE. ON
"NE RELEVE PAS CETTE ACCUSA-
"TION PARCE QU'ON LA SAIT ETA-
"KLIE. Mais on se rfiponâ en injures

"contre M. Tarte. Injurier n'est pas rô-

"pondre.

"Le directeur pour "rire" de r"Evé-
"uement" (M. Lafrance), l'Inspecteur

"patenté des gaz de Sa Majesté, a mis
"la main & son plus dur martinet pour
"nous infliger une punition. Il nous
"enveloppe dans des couches épaisses
" du mépris public ; selon lui, une rô-

"probation universelle écrase le "Caua-
"dien." Tout cela, parce que M. Tarte
"est le rédacteur en chef, et "plus encore

"parce qu'il a fait de ce Journal un orga-

"nc influent des doctrines ultramontai-

"nes qu'il a défendues contre lamente
"des libéraux qui attaquaient nos llber-

"tês religieuses."

("Le Canadien." 26 mai 1877)

^ "Il (M. Laurier) appartient de franc

r (^ "coeur & l'école Laflamme-Doiitre. Son
'

"idéal, c'est Paplneau. mort en refu-

tTd / ""'*''* la bénédiction d'un prêtre catho-
0~^' "Uque."

|LN3?737("Le Canadien." 27 Juin 1877)"

"Le résumé de cette harangue (de M.

Uj 9</<2 "Laurier), c'est que le clergé doit ree-

I / Oi'O "tef ûans le sanctuaire, et que LA RB-
"LIGION NE DOIT PAS ETRE LA
"BASE D'UN PARTI."

LAURIER AMBITIEUX SANS
COEUR *

("Le Canadien," 4 septembre 1878)

"Que faut-U penser de M. LAURIER
"QUI RENIE SES PROPRES PARO-
"LES pour faire plaisir & soc roi et

"Maître M. McKenssie ?

"Que fau^-U penser de CET HOMME
"SANS 002UR, QUI POUR OONSBR-

"VER UN MISERABLifl PORTBÏ-
"FEUILLE DE MINISTRE, CON-
"SENT A VOIR SA PROVINCE SA-
"CRIFIEE î

"L'hj'pocrisie. la mauvaise foi des
"chefs libéraux ne connaissent pas d»
"bornes ; ces hommes sont prêts ft

"tout."

LAURIER LIBRE-PENSEUR ET
HYPOCRITE

("Le Canadien," 2 octobre 1877)

"Ceci re pourra suppléer & CE QU'IL
"N'A PAS, aux PRINCIPES, aux CON-
"VICTIONS SAINES, au PATRIO-
"TISME. IL AIMERAIT SON PAYS
"S'IL ETAIT VOLTARIEN, SES
" COMPATRIOTES LUI PARAI-
"TRAIENT DIGNES DE SON RES-
"PECT S'ILS ETAIENT LIBRE-PBN-
"SEURS. IL CROIT LE BAS-CANA-
"DA BIEN A PLAINDRE, BIEN RB-
"TROGRADE, BIEN ARRIERE PAR-
"CE QUE L'EGLISE DE ROME Y EST
"PREPONDERANTE. '

"DANS LES PAROISSES CATHO-
"LIQUESILSE PROCLAME DEVOT
"FILS DE L'EGLISE. DEVANT LES
"PROTESTANTS IL SE DONNE
"COMME VICTIME DU CLERGE,
"parce qu'il défend leurs droits que le»

"prêtres veulent anéantir."

LAURIER COMPERE DES ORAN-
GISTES

("Le Canadien," 16 novembre 1877)

"M. Laurier a osé reprocher ft l'op-

"position (conservatrice) de s'appuyer

"surtout sur le support orangiste d'On-

"tario. A-t-il déjà oublié qu'U n'y a pas

"encore deux mois, 11 arrivait & l'assem-

"blêe de l'Avenir, dans le comté de
"Drummond, ESCORTE PAR LES
"ORANGISTES DE DURHAM ?

;"Son discours dura prés d'une heure ;
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